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REGULATEUR IE TEMPERATURE DES FOURS

SY STEME J. VERNEY

—=__Le régulateur de température système J. VERIY est basé sur un princi­
pe tout à fait nouveau •

Dans le syst ème J. VERNEY , le cadre galvanométrique qui reçoit le 
courant d’un couple thermo-électrique, placé dans le four ou un désire main- 

* 
tenir une température constante, est munt d'un second enroulement complète- 
ment indépendant du premier enroulement et aboutissant à deux contacts 
platinés; une pile composée de quelques éléments Leclanché aboutit à ces 
deux contacts

Deux butées fixes se présentent à une petite distance devant ces con­
tacts .

Grace à ce dispositif, lorsque le couple thermo-électrique fait fonc 
. Jend tionner le cadre galvanometrique dans un «as ou dans l'autre, 1‘un des con­

tacts à lieu et comme le deuxième enroulement est alors traversé par le 
courant de la pile, ce contact est d’abord amorcé par suite de la pression 
éxercée par l'action du champ magnétique de l’aimant sur le courant, puis 
il a lieu instantanément et peut déclancher un relai permettant de régler 
le four électrique soit par augmentation ou diminution du courant du sec- 
teur.

Ce relai, dans son mouvement, coupe automatiquement le courant de la 
pile dans le contact platiné qui vient de fonctionner de façon à libérer et 
. . , ruiner a permettre au cadre galvanomét rique de trouver en sens cont raire pour 
recommencer la même opération avec le deuxième contact platiné.

On remarquera que le courant de rupture, d’ailleurs très faible, 8 
a lieu en dehors des contacts platinés et laisse ceux-ci complètement (., 

indépendants de cette rupture. woo
L’appareil est disposé à la façon d'un galvanomètre à tête de

Régulateur de
température des fours.
Système J. Verney
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NOTE

Le but poursuivi par Monsieur VERNEYest de trouver des capitaux néces­
saires pour entreprendre la Construction de ces 2 appareils et leurs appli­

cations indust rielles.
Monsieur J. VERNEY estime qu’il faudrait un capital de 100,000 Francs 

pour mener a bien cette affaire.
La forme de la Société est à déterminer.

Les frais demandés pour la première année peuvent ainsi etre établis : 
Local........ . ............................................ 4000 ( 
Eau, gaz,Electricité .......................2000 )
Frais de bureau, fournitures etc.6000 (
Appointements etc...............30000 ) Pour l’année de début
Frais de publicité.............. 6000 (
Intérêt...........................  10000 )

Total............... 58000
00 

I Q
 

O O 
I O

 
O O 

I O

1 
945 
94. 
§13

on peut admettre que chaque régulateur revienne à 1200 francs, et 

soit vendu au prix de 2.500 Francs .
Si on suppose qu’on construise 24 régulateurs en un an, on aura dé­

pensé 28.800 Frs et reçu 6 0.000 Frs, la différence serait de 31,200 Frs. 

Nous ne comptons pas la vente de l’appareil pour la régulation auto­
matique des fours •

Note
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torsion dans lequel on applique au fil de suspension du galvanomètre une 
torsion égale à celle correspondante au nombre de millisilts donnés par le 

couple thermo-électrique, de sorte que pour régler l’appareil, il suffit 

de tourner le bouton fixé à la partie supérieure du régulateur systm.VERNEY 
et de placer l'ai uille dans sa position détenninée .

vLe cadre galvanom étrique étant très résistant, on peut sans difficulté 

adempter un couple quelconque sur l’appareil sans tenir compte de sa ré- 
sistance ,

La sensibilité de l’appareil régulateur est très élevée et pour le cou­
ple le plus faible à savoir le couple platine-platiné RHODTE Lechatelier, on 
obtient facilement pour les températures de 1‘ordre de 1300 @ à 15000 , des 

valeurs égales au %5°de mollifolt. Pour les couples plus puissants, comme 

le couple Nickel-Nichrôme, le couple B. T. E. - C. T, E. d’Imphy on obtient 
des valeurs beaucoup plus petites •

Le régulateur Système VERNEY est livré avec un relai-commutateur et 
une clef de court-circuit permettant l'application à tous les fours élec- 

triques .
Les applications sont très importantes non seulement dans les labora­

toires, mais aussi dans 1* industrie, soit pour le chauffage électrique 
soit pour le chauffage pilles fours à combustion.



1
C

 C 
■ 

4,
28

8 s h
3 4 & 

4 1. 
1 0 1 E 

s . 
9 C 52 C 

(—4 the : 
t A- 

Z *
C 2 * 

: 
8 1

 
+4

 7 u . E
C

 Q E O 
N

 H , si • 
—

 .6 
x F. 

(D
 

• 
—

 (C + 
5 P 2 t 

co
E _ C < 

: C C
 t. G C 

P *+ m o 
+

* D C & 
2 $ Q 

• t F
€ h O — 

4 to %. t 
m
 * %

 3
0 

* L. 12 c 
3.

 (h c A- 
1 

5 c
S L 

“S 
E — 1o

 
*+

 y 
5 H 

5
"T

 C H E. 
G

 4P C C 
"D

 t— f
 4 

y 
H

 1 
- 

0 O 
vp

 • . 
4 

‘c.
 c. 4

.
Jf

 
i cs O 

5 «t P c 
1.

 aau
th

 64 
10

 h m A- O ( 
1 C 1 : 

#g
.

to
 0 C 4. 

%
 H 2. (4 

: A ho 
w

t
$ 0 

• ty ty Co 
E % * 

2 L 2.
53

 D do. 2 
H

 f : C. 
(P

 C F * : 
43

 S
TI

 C C.
 2 c. (

0 % E A 
* 

€ 
—

 
• 5 - 

f.s
 cx s fi- co 23 

1
- PP C

 S 5 C
 C * 

C
. n: c. C ( 

(P
 o 

9 1 
h 

1 
E - —

 c.p 
c 

1 
F 

(h
) 

—
 

t 
1

F*
 

€ 
-4

 
ta

 . n
 

5 
1 

* 
A

 
• 

4P

G
 E

O
 

“ 
$ 

C
 -1

 (D 
C
r 

2 
4 

C
 

T 
( 

.C
2

2S
. 

• 
1 (h . T ( (0 

* 1 c
r

F 9 
* C $ C 

2 *
 

1-
 F c.

 b c 1
S — 

12
 Ei A4 € (P 

H
C

 F I € A
 : E 

—
 . Ch - 

* 
• L. ti

 € (h C 
D

 ta Te 
* 0

O
 €+ %, 

#2
 * 

* 
1 — p st 

a ci *
 rt

9 - A
 P c E s 

n r E 2 
-

C
 - w

i. t. 
4.

 i. 2. C3 
C

 C** 
*3

U
. C: t. 1 

L.
 2 D 6.2 

2 AQA r. p. 
to

 * 6.1
$:

 
9 

,9
 E (fe p 

c.
1 ( H

*
0 • 0 r; 

C
 C r. 

H
 - 

4 4 1
 p — 

C
 L

L 2 s
 2 • l

 • 3, -
 »2 F 

• 1, 
%

F . D. . 
.C

. €, s
 t 

EC
# C 

:.
C

 
* 

h*
 

T 
5 

* 
E 

H
 

C
e 

C
 

F 
12

 
t 

1 
t. 

€ 
5 

5
19

 < 
€ - € 

C
 2. S. 

C
 t- t t. 

C * 
2

. 
C

 
C

 
CD

 
C 

6 
C

 
%

 
E 

Ch
 

m
 

c)
 

to
 

0 
E 

(
A

 C C. 5 
—

 H * C :
 2 r E % co 

E * 
(P

 
- 

6 
*4

 
F.

 
r.4

 
9 * t.

 
F 

‘ 
« 

1 
. 

*
I C

 
€ 

4 
* 

C
 

E 
E 

A
 

t. 
(P
 

cr
 

(2
 

no
. H * 1 A3 

* 
C

 
82

 
2 

n 
E t %. 

* ( 
E

$ E 5
 s € - %

 - A 
F 2 3 2. 

2 - .
 3 2 

.8
. C * 

FE
4 2. — 

{ 
«*

 %- 
(- €4 

5.
 (D O 

6
w
 ro Ft

 Os —
 € 3

* 
E4

 (r L. 
—

 6 
D
 3. C *. 

eC
n ( ih r*

 5. sh 
* 

:
5 1 

+2
 5 

- ao
 E r 

- H- +, ( 
5

Sn
 

C 
2 

Pr
 

R.
 - 

0.
 

,0
 

E.
 

* 
0 

+ 
th

 
- 

1
M

 4 " 1 
C

 
—

 11 to* 
3 

2 
O
 

€ 
- 

1-
—

f 
t 

* 
I 

* Q 3
, 

<;
 

(A
 

€ 
(D

 
F.

 
C.

 
C

 
0 

(D
C
 

S 
4 

7 
t * 

t 
1 

:—
 

E 
4 

*.
 

—
 

0 
7

$:
 

D
r 

3 
:d

 
* 

c 
$-

 
4 

( 
s. 

1.
 

D
 

51
, 

s 
C

 !.. 
-

5 
2 C 

- fr
= E 1

 
%

 
- 

o 
o 

in
. 

4
€ 

5 
* 

C
 

L 
S:

 
22
. 

6 
D
 

h 
2 

C
 

3 
1 

$ 
i

H
 0 F C. 

0 (D A
 26 L

: S G 6 € 
12

 C - 
7 Fr H * 

go
 

(D
 4-3 1-

 12 ta 
03

i * C
2 

( 
t ru 

5 
c 

c tc r. % 
5 

2.
n 

", 
ty

 : TE 
3 

%
; 

th
 •*

 
( 

A
 (C 0E

 
6

* 5 
• 

1 i 
Ch

 C* er
 #, C

 1 6 (£ 12 ( 
t

2 T $ 
**

 C C. 12 C 
1 

*
C

 * ( 
C
e C ko

 1. s.t 
o £ 

“ 0 €
 

33
 47 ia

0 0 +
 C E 

H
 - tr - 

T 6 E 
—

 c - : 5
 2 

4 A T : 
- S F

 E 9
 

10
 

5
D

 
C

 
* 

C
 

P ( c
o C. *

 
be

 
€.

, 
të

 
S 

O
 

O
00

 
€.

 
6 

2.
 

D
 • 

4O
 

aà
 

: 
* 

10
 

iy
 

C
. 

1 
C
.4



Appareil pour la conduite automatique des fours 
Système VERNEY

Il peut être très utile de faire suivre à un four, en fonction du temps, 
une série de températures déterminées .

L’appareil automatique système J. VERNEY a été construit dans ce but.

Une planchette sur laquelle on a déssiné en abcisses les déplacements
) 

en fonction du temps et en ordonnées les températures du jour, se déplace 
par un mouvement continu sur deux rails en laiton, 6

On trace sur cette planchette à l’aide d’un ruban en cuivre rouge 
facilement malléable ( épaisseur du cuivre rouge :0.m/n5, largeur :5m/m) 
une courbe correspondant, en fonction du temps, aux différentes températu 
res demandées au four.

D’autre part, une sorte d’archer composé de deux tubes de cuivre de 
6 m/m de diamètre, montés sur le même axe et séparés par un petit isolant 
de Im/m de large peut se déplacer sur la courbe de cuivre rouge fixée à la 
planchette suivant les ordonnées de la dite courbe .

Cet archer est mû par un chariot mobile fixé sur une vis sans fin 
. celian ^et cette dernière est awtéonsee par un petit moteur électrique .

La vis sans fin embraye yne. roue dentée fixée sur la tete de torsion 
d’un régulateur système VERNTY agencé à la fagon ordinaire avec son relai 
er sa clef de court-circuit.

Un courant local donné par quelques éléments Leclanché fait communi­
quer la courbe de la planchette avec l’un des tubes de l’archer et actionne 

, ., Lx.dans un sens ou dans l’autre le petit moteur électrique grace a un unver- 
seur de courant.

Si la pièce isolante des deux tubes de l’archer se trouve sur la 
courbe de la planchette, le petit moteur de la vis sans fin reste inactif

Appareil pour la
Conduite automatique
des fours. Système
Verney
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et l’appareil automatique ne fonctionne pas ; mats le régulateur J. VERNEY 
reste en fonctionnement à la façon ordinaire .

Par suite du mouvement suivant le temps de la planchette, une partie 
de la courbe vient toucher l’un des tubes de l'archer; le passage du cou- 
Tant de la pile a léeu, fait fonctionner le petit moteur dans un sens tel 
qu'il tend à ramener la partie isolante des deux tubes de l'archer sur 
la courbe de la planchette .

Pendant ce mouvement, la vis sans fin fait fonctionner la tête de 
torsion du régulateur.syst ème VERNEY qui prend une nouvelle position cor- 
recpondant à la situation de la courbe de la planchette .

On arrive alors à faire tourner la vis sans fin du Régulateur dans un 
sens ou dans l’autre de telle façon que la partie isolante de l’archer soit 
toujours en face de la courbe des températures; ces mouvements se transmet- 
tent à la roue dentée fixée à la tête de torsion et forcent ainsi le 
Régulateur système VERNEY à se trouver en concordance avec la température 
inscrite sur la bourbe , 

L’appareil fonctionne parfaitement et est visible au Conservatoire 
National des Arts et Mtriers • 
L’appareil automatique de température des fours système VERNEY comporte: 

I" Régulateur de température système VERNEY avec son relai-commutateur e t 
sa clef de court-circuit .
II Un appareil automatique comprenant : 
a/ un socle supportant la planchette, 
b/ un mécanisme d’horlogerie faisant avancer la planchette en fonction du 

temps •
c/ Un mécanisme de vis sans fin attelé au régylateur,et composé d'un chariot 

avec archer •
d/ un inverseur de courant • 
e/ un petit moteur électrique • /
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Les études faites ar Lionsieur Tose h VERNEY depuis 1920 sur 

la régulation des tepérat ares l’ont amené après plusieurs années de 
recherches à 1* invention et à la mise au point d'un galvanomèt re 
auto-cont facteur de grande précision, puisqu'il perset de régler 
en toute sécurité et pendant un teacs pratiquement indéfini des 
températures de 1300° a 1500° à ± 2°.5 et ceci avec un coucle 
de faible sensibilité.

Le principe de fonctionneent du régulateur VERNEY est le sui­
vant î

Un galvanonètre à cadre mobile et à tête de torsion, de grande 
précision, porte fixé à la partie supérieure de son cadre un balan- 
cier supportant lai-a me deux contacts platinés. En face de ces deux 
contacte mobiles se trouvent deux contacts fixes. La rotation du 
cadre sous l'action d'un couple theno-élect rique, par exemple, 
met en présence un contact fixe et un contact mobile établissant 
ainsi un circuit secondai re dest iné à provoquer le refroidissement 
ou le réchauffage du four suivant la rotation du cadre.

Le système ainsi constitué ne pourrait fonctionner nomalement 
la pression exercée par le cadre sur les contacts étant exces sivement 
faible. L'inv ent ion de onsiear T. VERNEY réside dans un système de 
renforcement aut omat iqe de la pression des conracts .

Le caire galvanomét rique porte à cet effet deux enroulements 
supplémentaires bobinés dans des sens différents - une de leurs





1 ~t

extrémités étant commune et reliée à l’arrivée du courant secon­

daire par l'intermédiaire d'un fil très souple pour ne pas nuire 
à la rotation du cadre - et chacune de leur autre extrémité reliée 

à un contact mobile .
Lorsqu'un contact mobile vient à toucher un contact fixe, 

l’intensité du courant secondaire est très faible, la résistance 
des contacts étant élevée . Ce courant secondaire très faible tra­

verse un des deux enroulement s auxiliaires - dont le sens du boni- 
nage est tel - que l’action du champ magnétique de ce courant sur 
celui de l'aimant permanent trend à augmenter la rotati on du cadre 

et par suite diminue très rapidement la résistance des contacts * 
Ce courant secondaire croit donc rapidement pour atteindre

sa valeur maxinuin grâce au •H : «6 ct ; a5 c gF 5

Le courant secondai re ayant atteint sa valeur maximum fait

fonctionner un relai, qui. par exemple, provoque le rechauffage du 
four» et, d’autre part coupe le courait secondai re 1u1-ma.e,Whe 

contact qui vient de fonctionner ( et libère ainsi le cadre galva- 
nonét rique .)

Ce commutateur-relai en ndie temps qu’il coupe le circuit 

du contact qui vient de fonctionner» établi celui du contact qui 
fonctionnera lorsque le four sera trop chaud.

La régulation se fait par oscillation du cadre entre les deux 
contacts trop chaud et trop froid» et l’obtention de la température 
que l'on désire maintenir constante s’obtient en faisant varier 
l'angle de torsion du fil de suspension galvanométrique.
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Les avantages du galvano tre J. VERNEY sont les suivants :

1° - Grande sensibilité

20 - sécurité de marcie absolue

3° - Aucune usure des contacts, puisqu’il n’y a aucune hésitation 

au moment du contact, ni rupture de co arant( les contacts gal- 
vanomét riques ne pouvant se séparer que braque le courant est 

coupé extérieurement du galvanomèt re, par le commutateur-rela1)

APPLICATION DU AEQUZATEUR_I.YERMX :

Il peut être const ruait suivant les applications deux modèles : 

l'un très sensible à fil de torsion ; l'autre de sensibilité cou- 
rante - moins fragile - monté sur pivots .

Les applications du régulateur J. VERNEY sont nombreuses 

pour la régulation des températures des fours en métallurgie - 
c éramique - émaillage •• etc .....

Cet appareil a été utilisé avec succès par :
Le Conservatoire des Arts et Métiers ( laboratoire de céramique)
L'école des Mines de St Etienne .
La faculté de pha niacie de Paris
La Société des aciéries de RONBAS ( Moselle )

En Juin 1923 Monsieur J. VEREY se servant de son régula- 

teur a mis au point un appareil pour la conduite automatique des 

fours - dont la description est donnée dans une notice spéciale

Application du
régulateur J. Verney
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ci-jointe et dans une coan uni cation faite à l’Académie des sciences 

le + Octobre 1926 .
Une application particulièresent intéressante de l’appareil 

pour la conduite automatique des fours a ét é faite en Octobre 1926_ 

à un four à recuire de la moulerie dacier de la Société des 

Aciéries de ROMBAS à ROBAS/( Moselle )
Le four à recuire est alimenté par une conduite de gaz de 

350 m/m - le recuit devant durer 5 jours et la température du four 
devant suivre une variation déterminée •

L’appareil J, VERMEY a donné toute satisfaction en Avril 1930 
La société des aciéries de ROMBAS, nous écrivait • Nous vous 
informons que le régulateur de température, système VERNEY, fonc- 
tionne très bien et nous donne entière satisfaction • soit I an 1/2 
après sa mise en service, et le galvanomètre auto contacteur 
n'ayant pas été touché, né aucune pièce changée .

Brevets pris par Monsieur Joseph VERNEY et relatifs au 

Régulateur de_teupératura et à l’appareil pour la 
conduite automatique das_fours .

1° - BEZAL GALVAKQMETRIQU (négaliteir de teapémtares ) =

Brevets pris par
Monsieur Joseph
Verney et relatifs au
Régulateur de
température et à
l'appareil pour la
conduite automatique
des fours
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D’autre part, par raison d’économie. Monsieur J. VERNEY n'a 
pas continué le paiement des annuités des brevets ci-dessous, 
après en avoir assuré le paiaiant juaqu*à la 6ène ou 7ème année

BREVET ALLEMAND n° 401963 du 16 Aout 1922

( Système de relai combiné avec commutateur, 

applicable au galvan met re )

BREVELLANGIAIS n° 184/97 du 19 Aout 1921

BREVET BELGE n° 305320 du 3 Aout 1922

BREVET EBACALS a° 54054/ Au 19 Août 1921

ces différeata brevets sont relatifs aux premiers régulateurs 
construits par Monsieur J» VERNEY - les deux brevets Frangais 
actuellement valables, représentant la réalisation définitive 
et parfaite de l'invention -
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Nous disposons de l’appareil pour la co daite automatique 

des fours que Monsieur J. VERNEY avait construit et mis en démons- 

tration dans son laboratoire du Conservatoire des Arts et Métiers 

pendant plusieurs années • Nous pouvons, le cas échéant , remon- 

ter et faire fonctionner cet appareil -

Nous disposons de mâle des dessins d’exécution de l’appareil 

fourni aux Aciéries de ROMBAS .

Notons aussi que les Aciéries de RONBAS se sont engagées à 

faire voir l'appareil de Monsieur J. VERHEY, ceci pour le remercier 

des conditions particulières faites lors de l’installation de son 

appareil .





Galvanomètre auto-contacter syst ène JOSEPH VERNEY 

appliqué à la régulation des températures .

Galvanomètre auto-
contacteur système
Joseph Verney
appliqué à la
régulation des
températures
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Appareil pour la conduite Automatique des fours 

installé aux Aciéries de RONBAS à RONBAS (Moselle) 

en Octobre 1928

Appareil pour la
conduite automatique
des fours installé aux
Aciéries de Rombas à
Rombas (Moselle) en
octobre 1928





REGULATEUR DE TEMPERATURE DES FOURS 

SYSTEME VERNEY

Ce régulateur de température est basé sur un principe 

tout à fait nouveau»

Dans le système VERNEY, le cadre galvanométrique, recevant 

le courant d’un couple thermo-électrique placé dans le four où 

on désire maintenir une température constante, est muni de deux 

autres enroulements complètement indépendants du premier et 

aboutissant à deux pointes platinées; une pile coposée de quelques 

éléments Leclanché, en passant par les deux enroulements, aboutit 

à ces deux pointes.

Deux butées fixes se présentent à une petite distance 

devant ces deux points»

Grâce à ce dispositif, lorsque le couple thermo-électrique 

fait fonctionner dans un sens ou dans l'autre le cadre galvanomé- 

trique, l'un des contacts a lieu entre la pointe et la butée 

correspondante; la pression exercée par l'action du champ magné­

tique sur le courant de la pile qui traverse l'un des deux enrou­

lements amorce ce contact qui s'établit instantanément et déclan­

che un relai permettant do régler le four par augmentation ou 

diminution de chaleur.

Ce relai, dans son mouvement, coupe automatiquement le 

courant de la pile dans le contact platiné qui vient de fonc­

tionner, de façon à libérer ce contact et à permettre au cadre 

galvanométrique de tourner en sens contraire pour recommencer la 

mémo opération avec le deuxième contact platiné.

On remarquera que le courant de rupture, d'ailleurs très 

faible, a lieu en dehors des contacts platinés et laisse ceux-ci 

complètement indépendants de cette rupture» AX-MEL.

G. 1/

Régulateur de
température des fours.
Système Verney





L'appareil régulateur est disposé à la façon d’un galva- 

nomètro à tête de torsion dans lequel on applique au fil de 

suspension du g2 ivanomètre une torsion égale à celle correspon­

dant au nombre de milli-volts donnés par lo couple thermo- 

éloctriquo.

Il suffit donc pour régler l'appareil de tourner le bouton 

fixé à la partie supérieure du régulateur VERNEY et de placer 

l'aiguille dans la position déterminée.

Le cadre galvanonétrique étant très résistant, on peut sans 

difficulté adapter un couple thorme-électrique quelconque sur 

l'appareil sans tenir compte de sa résistance.

La sensibilité du Régulateur VERNEY est très élevée; on 

peut facilement obtenir le 1/20ème de millivolt, soit 5 degrés 

environ, pour des températures élevées comme 1300 à 1500 degrés. 

Cette sensibilité peut être encore plus élevée si on emploi 

des couples en série.

Pour des couples à force électromotrice plus élevée comme 

le fer constantan les alliages d’Imphy BTE-CTE, le couple 

Nicke 1-Nichrôme etc. on obtient des sensibilités très supérieures

Le Régulateur VERNEY comporte, en plus de l’appareil régula- 

teur, un relai-cœmmutateur et une clef de court-circuit, permet- 

tant l'application directe à tous les fours électriques.

Les applications sont très importantes, non seulement dans 

les laboratoires, mais aussi dans l’industrie soit pour le chauf­

fage électrique, soit pour le chauffage par fours à combustion, 

à gaz ou à vapeur, etc....
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